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EDITORIAL

Saisissant l'occasion du quarantieme anniversaire de la mort de Waldemar Deonna, le Departement

d'archeologte du Musee d'art et d'histoire a souhaite rendre hommage a cet ancten directeur

de l'institution, dont Taction fut particulierement marquee en ce qui concerne Tetude des civilisations

et de Tart classiques, son domaine de predilection Tandis que Jacques Chamay resume les

interets diversifies et les honneurs nombreux d une carriere bien remplie, Chantal Courtois et

Serge Rebetez nous font partager leur decouverte d'un aspect meconnu - pour ne pas dire

mconnu - des activites de Deonna la Photographie de sites archeologiques Demotion humame,

on le salt, n'est pas forcement etrangere a la «poesie des vieilles pierres», de fait, nos deux

auteurs sont partis a la rencontre de Thomme autant que de Toeuvre, prenant ainsi exemple sur
celui qui porta son regard non seulement sur les vestiges d'epoques disparues mais encore sur
les us et coutumes de ses contemporams d'outre Mediterranee Tant ll est vrat que les sciences
humames se retournent volontiers sur leur propre chemmement, on se regalera certamement a

differents egards du spectacle de ces ruines a peine explorees, presque encore brutes, parfois
entremelees comme on ne le voit plus guere aujourd'hui a la vie moderne du temps, et cependant
deja bruissantes des propos savants de messieurs en melon accompagnes de cuneuses s'abritant

sous une ombrelle

Au titre de Thistoire de Tarcheologie, Marielle Martimam-Reber nous mvite quant a elle a suivre
Tenquete qu'elle a rnenee sur des fragments de tissus decouverts en 1869 a Saint-Pierre, et, la
mode aidant, eriges alors un peu rapidement en bien improbables restes coptes ' Outre le fait de

retablir une datation solidement etayee, le momdre mente de cet article n'est pas de nous rappe-
ler a quel point le desir peut donner a Tmterpretation un tour fantaisiste La simple observation
des faits a pourtant souvent sa recompense Amsi les trouvailles et les hypotheses qu'elles per-
mettent d'articuler ont-elles couronne une fois de plus cette annee les efforts patients des equipes
qui fouillent, saison apres saison, les sites d'Abu Rawash en Egypte et de Kerma au Soudan Ces

deux entreprises menees du sein de 1 Universite de Geneve attestent la vitahte scientifique de

notre cite, qui mamtient ici pour son plus grand profit cet «esprit» attentif an vaste monde qui Ta

rendue si fameuse Dans le cas de Kerma, ll \aut sans doute la peine de relever que, en toute har-

mome avec les populations concernees, ces travaux lomtams n'enrichissent pas seulement une
science «abstraite» mais aussi les collections de notre musee les objets rapportes du Soudan
font amsi de l'institution genevoise un lieu mcontournable pour qui veut s'mformer «sur pieces»
de cette culture
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Trouvaille encore, plus proche, celle du dit «Tresor de Conrad» presente au public voila trois ans
mais dont l'analyse, dans le cabinet du numismate et sous les appareillages du laboratoire, s'ap-
profondit a la mesure des questions de fond que pose cet ensemble quant aux premiers temps du

monnayage genevois Ou Ton constate une fois de plus que l'entree au musee ne saurait etre
consideree comme l'aboutissement du destm d'un objet qui, ayant «tout dit» dans cette
consecration, n'aurait plus desormais qu'a tröner dans une vitrme ou un cadre C'est ainsi qu'une
belle feuille d'Ingres, dans les collections genevoises depuis 1971, retentit aujourd'hui de toutes
ses resonances grace a l'mteret que lui a voue le conservateur du musee de Montauban, decryp-
tant sur chacune des faces la trace d'une reflexion condensee du maitre pour plusieurs de ses

oeuvres Puis c'est une piece maitresse du sculpteur romantique Chaponniere que Luba Rhodes,
dans le cadre de ses recherches de doctorante, nous fait mieux deviner en accumulant autour du
plätre disparu les indices de ce qu'aurait pu etre la sculpture definitive si la mort n'avait pas
empörte trop tot ce grand artiste genevois, mjustement efface de tant de memoires Plus qu'a un
exercice de reconstitution, c'est a une veritable revitalisation que s'est livre Jean-Charles Giroud
en retragant l'aventure - breve mais ö combien captivante - de la revue L'Eventail, dans un
contexte local et international difficile ou le mot culture parvint quand meme a rimer avec ouver-
ture Enfin les Varia de notre sommaire donnent la parole, la chose est assez rare pour etre souli-

gnee, a des artistes contemporams, pour enregistrer leur dialogue avec l'oeuvre de Charles Rollier
Examiner l'eventuahte d un heritage, d'une fecondation, d'une voie signalee, d'une simple envie
de rebondir, telle est la proposition que Claire Stoulhg avait placee comme un envoi a la fin de la

retrospective dediee au pemtre Pan dernier au Musee Rath, et c'est a cette manifestation ephemere

que la revue s'est Offerte de servir de relais

S ll est vrai que le patrimome fait trop souvent l'objet d'une veneration figee, au point de ne plus

representer pour certams qu'un poids auquel la seule reponse possible serait une amnesie de sur-

vie, et si l'on peut penser que sont voues a basculer dans un temps separe la «modermte» meme,

assignee a une epoque au lieu de nous rester contemporame, et ce siecle qui demam, lorsque
nous aurons change de millenaire, aura cesse d'etre le nötre, alors ll est bon de redire que le souci
du passe, proche ou lointam, ne devrait jamais etre confondu ni avec un enfermement ni avec un
confort, mais etre cultive pour ce mouvement de la vie qu'il designe et qu'il nous mtime de pour-
suivre Amst pourra-t on conclure en se rejouissant que les pages consacrees aux enrichissements

des collections de nos musees reservent au lecteur l'agreable constat d'un engrangement victo-

rieux de la triste conjoncture persistante, au sein de laquelle des credits d'acquisition normaux
sont devenus chose exceptionnelle Nous aimons pouvoir saluer cette lutte contre l'oubli, bien

differente du «tout culture» qui signe, le reahse-t-on assez, la mort des conservatoires de la pen

see, lesquels, jusqu'a present, ont ete les meilleurs instruments des consciences informees

Danielle Buyssens
Redacteur
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